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Elle ne vous a pas dit adieu...

f
N matin du mois de mai de l’année 1909, 
à la porte de Notre-Dame des Victoires de 
Paris, le chapelain de cette célèbre chapelle 
se trouva face à face'avec un jeune homme 
qu’il avait fort bien connu quelques années 
auparavant, alors qu’il faisait partie de la 
congrégation des jeunes gens consacrés à Marie, laquelle 

congrégation tient ses réunions chaque dimanche aux 
pieds de la Reine qui donne la victoire à ceux, qui l’in
voquent.

Voici l’histoire miraculeuse de te jeune homme, telle 
qu’elle me fut racontée par le prêtre desservant le Sanc
tuaire, quelques jours seulement après l’événement, 
alors que je faisais mon pèlerinage à Notre-Dame des 
Victoires, comme tient à le faire tout vrai Français de 
passage dans la capitale de son pays, le royaume de 
Marie.

—Pauvre enfant, dit l’abbé à ce jeune homme, que 
vous est-il arrivé ? Voilà deux années que je ne vous ai 
pas vu, vous qui autrefois étiez si fidèle à nos réunions. 
Grand Dieu, que vous êtes changé ! Vous avez peine à 
marcher, vous ressemblez à un squelette ambulant! 
Comme vous me paraissez triste et découragé.

Le jeune homme éclata en sanglots et ne put pro
noncer une parole.

—Oh! entre avec moi, dit le prêtre, nous allons 
causer dans la petite salle-adjacente à la chapelle.

Parlez maintenant mon ami, j’ai hâte de vous con
soler.

—Monsieur l’abbé, dit le jeune homme, j’ai honte 
de moi-même. Lorsque vous m’avez rencontré sur le 
seuil de la porte, j’étais sur le chemin de la mort, car


